
ACCOMPLISSEMENTS
Améliorer le commerce de 
l’agroalimentaire et l’intégration des 
marchés en Europe et en Asie centrale
Au niveau régional, le PS4 se concentre 
sur l’amélioration du commerce de 
l’agroalimentaire et sur l’intégration des 
marchés en Europe et en Asie centrale 
par le biais de son Initiative régionale. 
L’objectif principal est d’améliorer la 
politique commerciale agroalimentaire en 
faveur des petites et moyennes entreprises 
(PME) et de développer les capacités qui 
contribueraient à une meilleure politique 
commerciale pour les pays de la région. 
Parmi les domaines d’action figurent: la 
mise en œuvre d’accords commerciaux 
pour accroître l’accès à de nouveaux 
marchés; le renforcement de la capacité à 
mettre en œuvre les normes alimentaires 
internationales; un environnement 
politique propice à la diversification des 
exportations. 

En Arménie, en Biélorussie, en 
République de Moldavie et en Ukraine, 
la FAO a contribué à renforcer les 
capacités des services nationaux de 

contrôle phytosanitaire et apporte des 
solutions partielles face à la menace 
des ravageurs. Ainsi, trois résultats 
majeurs ont été enregistrés: 1) le recours 
à la technologie moderne a permis 
de rendre l’inspection aux frontières 
et la lutte contre les ravageurs plus 
efficaces; 2) la Commission des mesures 
phytosanitaires (CMP), l’organe 
directeur de la Convention internationale 
pour la protection des végétaux, a 
décidé de mettre au point un système 
mondial de certificats phytosanitaires 
électroniques, connus sous le nom 
d’ePhyto. Ce nouveau système mondial 
de certification électronique a contribué 
à freiner la propagation des ravageurs 
et des maladies des plantes grâce à un 
commerce international plus sûr et 
plus rentable; 3) les services de contrôle 
phytosanitaire de ces pays collaborent 
maintenant régulièrement en se 
partageant les meilleures pratiques.

Établir des partenariats avec  
les villes pour créer des systèmes 
alimentaires durables
Au niveau national, le PS4 a introduit 
NADHALI (du nom de ses villes pilotes, 

Nairobi, Dhaka et Lima), premier projet 
visant à soutenir le Nouveau Programme 
pour les villes signé à Quito en octobre 
2016. L’objectif du projet NADHALI est 
d’accompagner les autorités locales (les 
villes) qui travaillent à la réalisation de 
systèmes alimentaires durables dans leurs 
municipalités. Les domaines d’action 
sont laissés au choix des municipalités. 
À Lima, au Pérou, l’accent est mis sur la 
gestion des déchets alimentaires dans les 
marchés urbains, et le système alimentaire 
fait l’objet une analyse complète. La ville 
de Nairobi, au Kenya, se concentre sur le 
renforcement de la stratégie des systèmes 
alimentaires de la ville, l’amélioration des 
liens alimentaires entre les espaces urbains 
et ruraux et la planification du système 
alimentaire. À Dhaka, au Bangladesh, le 
travail consiste principalement à recueillir 
des données pour mener une analyse 
intégrale du système alimentaire. Le 
projet NADHALI a permis d’attirer des 
fonds d’amorçage et de créer des synergies 
avec d’autres initiatives de la FAO. Des 
discussions se sont tenues avec d’autres 
villes intéressées par ce projet. 

Mesures de contrôle des déchets 
alimentaires urbains au Bangladesh  
et au Pérou
La FAO a permis d’améliorer la capacité 
des petits exploitants à adopter des 
pratiques de manipulation après 
récolte efficaces dans les chaînes 
d’approvisionnement de la tomate au 
Bangladesh. Ses efforts ont abouti à une 
réduction de 98 pour cent des pertes 
pendant le transport, à une hausse 
des revenus des producteurs, à un 
accroissement de la qualité des tomates 
vendues sur les marchés et à la diminution 
des matières plastiques à usage unique. 
Dans la municipalité de Lima (Pérou), la 
FAO a aidé à créer un Groupe consultatif 
de liaison sur les aliments. Ce dernier 

L’exploitation des systèmes agricoles et alimentaires est essentielle 
pour pouvoir passer de la production de subsistance à une production 
alimentaire à vocation commerciale. C’est cette transition qui permettra 
la réduction de la pauvreté rurale et l’éradication de la faim. Les 
systèmes alimentaires durables sont également à même de relever 
les défis naissants de la malnutrition et de l’obésité, en travaillant à 
des régimes aptes à conférer à long terme une santé optimale à une 
population mondiale en pleine croissance.

La capacité à transformer les aliments et à ajouter de la valeur, à augmenter 
l’offre de nourriture abordable, saine et nutritive, tout en réduisant les 
pertes et les déchets, dépend de nouvelles technologies économes en 
énergie, de l’essor du secteur privé, de l’investissement et du commerce.
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a formé un groupe de travail axé sur 
les déchets alimentaires urbains et mis 
en place un centre de compostage et 
d’autres modèles de gestion des déchets 
de la biomasse provenant des marchés 
gérés par la ville. La quantité de déchets 
organiques rejetés en décharge et dans 
les égouts de la ville a ainsi diminué. Il 
est possible de déployer à plus grande 
échelle ces mécanismes qui contribuent 
à l’hygiène urbaine, à la préservation de 
l’environnement et favorisent la création 
d’emplois verts.

Soutenir les petits États insulaires en 
développement (PEID) du monde entier
Le Programme d’action mondial sur 
la sécurité alimentaire et la nutrition 
dans les petits États insulaires en 
développement (PAM) est un programme 
du système des Nations Unies lancé 
en juillet 2017, développé et dirigé par 
la FAO, le Département des affaires 
économiques et sociales (DAES) et le 
Bureau du Haut-Représentant pour les 
pays les moins avancés (OHRLSS).

Ce programme soutient les gouvernements 
et contribue à fournir un appui cohérent, 
coordonné à l’échelon mondial et régional 
en faveur de la sécurité alimentaire, 

DÉFIS SPÉCIFIQUES DES PETITS ÉTATS INSULAIRES EN DÉVELOPPEMENT (PEID)

Contact
SPL4@fao.org 

Pour plus d’informations
www.fao.org/about/what-we-do/fr/

DÉFIS
➨➨ Bien que l’idée d’adopter une approche des systèmes agricoles et alimentaires axée 

sur la réalisation de la plupart des ODD soit forte, de nombreux pays sont confrontés 
à des contraintes majeures, en particulier à des difficultés de coordination entre les 
ministères qui contribuent aux difficultés d’équilibre pour trouver un compromis 
entre améliorer l’efficacité du système et garantir l’inclusion des groupes vulnérables.

de la nutrition et du développement 
durable dans les PEID. En particulier, 
le programme (1) veille à ce que la mise 
en œuvre du Plan d’action mondial 
(PAM) dans les PEID soit en accord 
avec les stratégies existantes de sécurité 
alimentaire et de nutrition, (2) renforce 
la coordination des activités de 
développement avec les gouvernements 
des PEID, (3) favorise le partage efficace 
des connaissances et les activités 
interrégionales et (4) garantit une capacité 
et des investissements suffisants aux fins 
de mise en œuvre. 

Coordonnées par le PS4, les activités du 
PAM dans les Caraïbes font la promotion 
des programmes d’alimentation scolaire 
en tant que moteurs de l’éducation 
nutritionnelle et améliorent l’accès des 
agriculteurs locaux aux marchés. Les 
enseignements tirés de voyages d’étude 
menés au Brésil ont permis de piloter des 

approches à la Grenade. Les meilleures 
pratiques en matière d’agriculture 
intelligente face au climat et d’agriculture 
urbaine ont également fait l’objet d’un 
partage entre la République dominicaine 
et Haïti et permis d’accompagner leurs 
gouvernements respectifs dans la 
réalisation des Objectifs de développement 
durable (ODD). Dans le Pacifique, la 
recherche menée sur les politiques 
de fixation des prix sur les denrées 
alimentaires s’est intéressée à la taxation 
nutritionnelle mise en place pour limiter 
les taux d’obésité. Par ailleurs, dans les 
PEID de l’Atlantique et de l’océan Indien, la 
FAO a contribué à renforcer les plateformes 
de coordination nationales et les réseaux 
techniques interrégionaux pour relever 
les défis de la sécurité alimentaire et de 
la nutrition, améliorer la base de données 
relatives aux interventions politiques et 
actualiser les directives diététiques sur le 
commerce et la nutrition.

50% des îles importent plus de  80%

Tous les PEID des Caraïbes et du Pacifique importent plus de

IMPORTATION DE 
PRODUITS ALIMENTAIRES 
AUJOURD’HUI

+50%
DEPUIS 2000 5>

5 principaux produits alimentaires importés

• aliments transformés
• blé
• maïs
• viande

• produits laitiers

PLUS DE

1
MILLIARD DE DOLLARS É-U

OBÉSITÉ

IMPORTATIONS

40%Au moins deux fois plus de femmes obèses que d’hommes

d’obésité au sein de leurs populations33%

Moyenne des 
pays des Caraïbes

75% des décès d’adultes dans le Pacifique sont 
dus à des maladies non transmissibles

25% des pays de l’Atlantique, de l’océan Indien, de la 
Méditerranée et de la mer de Chine méridionale affichent 
des taux d’obésité chez les femmes d’environ  

60% de leurs aliments

milliards de dollars 
américains par an

Augmentera pour atteindre 8 à 10 milliards de dollars d’ici 2020 
si rien ne change

Source: ©FAO 2017, Programme d’action mondial pour la sécurité alimentaire et la nutrition dans les petits États insulaires en développement.
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